
Concours de poésie en seconde :

   Dans le cadre du cours de français et de la séquence « la quête de l’ailleurs dans la
poésie », un concours d’écriture de poèmes a été organisé en 2nde A avec les contraintes
suivantes : écrire un poème en vers sur le thème du voyage.
   Après que chacun a écrit son poème, les élèves ont voté pour désigner les 5 meilleurs
poèmes que vous retrouverez ci-dessous. La production de l’ensemble des élèves a été
de très bonne qualité et ils se sont tous bien pris au jeu. Le résultat est assez bluffant !

Exil

Changer, quitter le passé, s’éloigner
Loin de ces pensées, troubles et péchés.

En voyant cet oiseau, je m’imagine
M’éloigner de vous, bande de vermines.

Au-dessus des mers, ma mélancolie
Au-dessus des terres, ma plus forte envie
Par cette migration, je vous laisse seuls
Je déploie mes ailes, me retrouve seul.

Voyages à travers montagnes et ruisseaux,
Portant dans mon dos, ce doux fardeau
Quitter les remparts, égayer mes sens

Dans un pays où tout est vraisemblance.

Mickaël NAYRAND

Un rêve étrange

Je me suis endormi
Dans cette chambre sans vie

Des rêves endurcis
M’ont envahi l’esprit

Un grand homme est venu
Il semblait me connaître

Son visage inconnu
A torturé mon être

Il m’a pris dans ses bras
Et m’a parlé tout bas

D’un coup j’ai sursauté
Je me suis réveillé.

Dorjé PENCE

L’embarras



Un univers si beau et si dangereux,
Au travers duquel on trépasse,

Sous l’autorité d’un homme nommé Dieu ;
On ne laisse qu’une trace

Et je ne suis pas une exception,
Tu ne me verras pas rester à l’infini

Il s’agit d’un court périple appelé « Vie ».

Oh ! Rêve termine toi.
Je suis exaspéré car cela ne cesse,

Qu’un jour certain je m’en irai très loin de là,
Tu me reverras peut-être en pleine détresse ;

Le cœur détruit par trop d’allégeance,
Envers

Ce
     Monde

        Sans
                                  Indulgence.

Dorian RURANGE

L’évasion

J’étais parti au soleil,
Au Maroc voir des merveilles.

Voir une nouvelle culture,
Et me baigner dans l’eau pure.

J’étais allé au marché,
Voir des nouvelles de l’été.

Au souk je vis des chameaux,
Ils étaient couleur terreau.

J’étais parti à la mer,
En passant par le désert
Je vis une plage blanche
Et je rencontrai un ange.

Julien VILLERS-D’ARBOUET

La douce brise de la houle marinière



Vient donner chez toi un frisson amer
Et les souvenirs ressurgissent de ces eaux princières

Où voguait ton âme tel un loup des mers
Et l’extase de tes sens renifle l’odeur de ces eaux
Où ton corps exhumé dans des saveurs incongrues

Fait naître en toi un bonheur incongru

Pierre-Hugo MEYNET


